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                                                                                            entretien du 4 novembre avec

                                                                                            Thomas Le Meur, journaliste

        Pourquoi s’intéresser au patois …..

        Issu directement des langues d’oc et d’oïl, témoin d’une vie rurale séculaire, support

        de communication des pays, des cantons et des régions,  les patois représentent une 

        culture spécifique.

        Ils sont, aujourd’hui, en voie disparition en tant que langue vernaculaire, on ne travaille

        plus en parlant patois. Ces langues savoureuses deviennent l’objet d’études et, par ail-

        leurs,  elles touchent encore le public à travers les émotions de la chanson et du théâtre.

        Les langues du passé, nous font connaître un trésor sur le vécu de nos aïeuls. Langage 

        du peuple, vrai, franc, l’authentique parler de chez nous, l’expression crue et naïve de 

        notre terre, ce n’est point le français, c’est le patois. Le français est le langage officiel,

        le patois est le parler naturel.

         Gens d’ici et d’ailleurs, une pensée à l’égard de nos ancêtres qui se reconnaissaient en

         parlant leur patois. Patoisants (es), nos patois sont-ils en danger ? Alors, tenons-nous

         ensemble et osons le parler. 

         Une langue exprime une mentalité, une façon de vivre et de voir le monde, c’est-à-dire

         une culture. Le patois n’a rien d’une « chapelle », bien au contraire, il rapproche et sus-

         cite l’amitié. Le patois peut être attirant ; langue de la vie quotidienne, il évoque nos

         racines, il sait traduire l’humour et la plaisanterie mais aussi la sagesse et le bon sens 

         sans prétention.

        La fête ….

         Le patois a sa vie propre qui explique la culture d’un canton, d’une région. C’est cette

         richesse que plusieurs centaines de patoisants (es) de la Suisse romande, soit du Valais,

         de Vaud, de Fribourg et du Jura ainsi que de la Franche-Comté, de l’Alsace, de la Savoie,

         du Pays lyonnais, du Beaujolais, de la Bresse, de la Drome, du Val d’Aoste et du Piémont

         viendront à Porrentruy, célébrer la fête romande et international des patoisants (es).

         Cela représente plus de quarante groupes.
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          Une fête dédiée à la fois à la joie de faire partager sa culture et ses traditions. 

          Les moments forts de ces deux journées :

- les animations  «retour vers le passé » sera le thème des activités du samedi ;

- la messe chantée en patois probablement par une chorale fribourgeoise ;

- le cortège dans la vieille ville ;

- la proclamation des résultats du concours littéraire ;

- le repas officiel  suivi de diverses allocutions ;

- la désignation des mainteneurs (euses).

                                                                 

 La fête est quadriennale, la dernière est intervenue en 2017 en terre vaudoise.

 Elle est axée sur la reconnaissance de nos racines ancestrales qui n’a rien à voir avec

 la nostalgie. C’est au contraire veiller avec ferveur sur la source de la sève pour

 qu’aujourd’hui et demain encore les rameaux porteurs de ces fruits savoureux que

 sont nos dialectes, nos patois, verdissent et fleurissent. Ce n’est pas seulement un

 idéal, mais une nécessité.

  Maintenant, l’avenir est devant nous. La Fédération jurassienne organisera la

  Fête romande, en septembre 2021, en terre  «rauraque ». Un comité d’organisation,

  présidé par Charles Juillard, conseiller aux Etats, est à l’œuvre afin d’assurer un

  accueil, un séjour et des activités diverses à la hauteur et digne de l’événement. 

  Toutes et tous à Porrentruy les 25 et 26 septembre 2021 pour la 17ème fête des

  patoisants (es) d’ici et d’ailleurs.

                                                                                 Maurice Jobin, Alle

                                                                                 président de la Fédération des Patoisants

                                                                                                          du Canton du Jura
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